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DESCRIPTION D'UN LLATÉRIDE NOUVEAU DE MADAGASCAR, 


PAR M. E. FLEUTIAUX. 


Le genre Diplophænicus a élé décrit par Candèze (+) sur un seul 
des cinq individus récoltés à la Montagne d’Ambre, par Ch. At- 
luaud. Depuis, l'espèce a été capturée de nouveau, le D" Sicard. 
notamment, l’a reprise en nombre dans la même région, mais tou- 
jours des mâles seulement. J'ai eu l’occasion déjà, en étudiant les 
collections du Muséum de comparer ce curieux insecte avec les 
venres qu’il avoisine et de décrire une seconde espèce (?). 

Le Dr Sicard a également, „et en même temps, récolté une autre 
forme de couleur brune, qui constitue une troisième espèce; je la 
décris ci-après, en lui conservant le nom in litteris que je lui avais 
donné autrefois. 


1. — Assez large. Noir. Pronotum pointillé, presque lisse. Élytres non déprimés en 
dessus postérieurement: stries légères dans la partie antérieure... nitidus. 


— troit. Elytros déprimés en dessus postérieurement; stries bien marquées dans la 


parhne. ANTONU 2 un lee cs dirais ados items ro piieintsoie 2 
2. — Noir. Pronotum trapézoïdal; fortement ponctué en avant, très finement ct très 


légèrement en arrière. Antennes dépassant la moitié du corps...  Alluaudi. 


— Brun. Pronotum subparallèle, fortement et densément ponctué sur toute la sur- 
face. Antennes ne dépassant pas la moitié en eorps, plus grêles, les branehes 
prolongeant les articles 4 à 11 au sommet. moins longues........ C'andezei, 


Diplophœnicus Candezei nov. sp. 


g, 12 à 13 mm. 1/4. — Allongé, brun, glabre, tète rugueuse, dé- 
primée en avant; bord antérieur directement soudé au labre; crêtes 
surantennaires soulevées; veux saillants; mandibules saillantes, 
falciformes. Antennes noirâtres, de 12 articles, atteignant la moi- 
tiée du corps, longuement flabellées du 4e au 112 article; dernier 
simple, aussi long que la lamelle des précédents, pronotum à peu 
près aussi long que large, subparallèle, peu convexe, fortement et 
densément ponctué sur toute la surface; angles antérieurs droits; 
angles postérieurs courts, divergents. Elytres plus larges que le 


(1) Ann. Soc. Ent. Belgique, 1895, p. 69. 
(2) Bull. Soc. Ent. France, 1907, p. 87 — Ann. Soc. Ent. France, 1329, p. 223, 
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pronotum, atténués en arrière, peu convexes, déprimés en dessus 
postérieurement, fortement ponctués-striés, surtout vers le bout. 
Dessous de même couleur. Fémurs jaunes; tibias et tarses noirâtres. 

Montagne d'Ambre, Diégo-Suarez. Muséum de Paris. --- Ma col- 
lection. 

Très voisin de D. Alluaudi Candèze; en diffère par la forme gé- 
nérale plus svelte; la couleur brune; les antennes moins longues, 
plus grêles, moins longuement flabellées ; le pronotum subparallèle, 
ou à peine rétréci en avant, fortement ponctué sur toute la surface. 

Je rapporte à cette espèce deux exemplaires au pronotum tra- 
pézoïidal, mais entièrement ponctué, provenant de la région de 
Tamatave, Anderovante, Beforona (D! G. Bouet). Muséum de 
Paris. 
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DEUX CONOGNATHA NOUVEAUX DE COLOMBIE (CoL. BUPRESTIDA:) 


PAR M. A. THERY. 


Conognatha (Pithiscus) callioma Blanch. mss. n. sp. (Fig. 1). 


Long. 27 mm.; larg. 8 mm. Allongé, très étroit, tête et prono- 
tum noirs, élytres d’un brun fauve avec une grande tache bleue 
occupant plus de la moitié postérieure et s'avançant anguleuse- 
ment sur la suture. Dessous bleu foncé à l'exception de l’abdomen 
qui est noir. La tête, le pronotum et le dessous couverts d’une 


longue pubescence laineuse, molle et peu dense. 
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Fig. 1. — Conognatha callioma Blanch. 


Tête impressionnée en avant, finement et très densément ponc- 
tuée, les côtés du front convergents vers le haut. Yeux assez sail- 
lants. Antennes très grẹêles. — Pronotum en trapèze, ses côtés 
droits et très obliques vers l'avant, ses angles postérieurs complè- 
tement arrondis, le disque couvert d’une grosse ponctuation assez 
régulière, impressionné le long des côtés et devant l’écusson. — 
Écusson cordiforme, lisse. — Élytres à côtés presque parallèles, 
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presqu'isolément arrondis à Fapex, dentieulés latéralement sur le 
quart postérieur et à l'apex, avee une épine suturale assez forte el 
un petit sinus contre cette épine, ils sont parcourus par des stries 
entre lesquelles la surface est bombéce et forme 9 petiles côtes très 
égales et régulières au milieu du disque et à la base. très irrégulières, 
sauf les 3 premières, à l’apex. Dans ces côtes ne sont pas complées 
la suturale, la marginale et la justa-seutellaire, cette dernière très 
courte. — Prosternum lisse et marqué de quelques gros points. --— 
Métasternum à peine renflé au bord antérieur. - - Abdomen à peine 
ponctué, le dernier sternite largement tronqué échancré, 4. Tarses 
longs. A n 

Hab. ; Colombie, N. Grenade, C. Parduzaki, 1840. 

Cette espèce ressemble à C. olivacea Saund. quant à la forme 
wénérale, mais en diffère pas son système de coloration très parti- 
culier dans le genre et par ses côtes élvtrales régulières comme chez 
C. Mayeli Théry. 


Conognatha Rochereaui n. sp. (Fig. 2.). 


Long. 21mm 5; larg, 7mm,75. -— Allongé, étroit, entièrement d'un 
bleu foncé presque noir, avec des bandes d'un jaune orangé sur les 


a] 





Fig. 2. — Conognatha Eochereaui Théry. 


élytres, Tête, pronotum et dessous à l'exception de l'abdomen, 
couverts d’une longue pubescence grise laineuse. Dessous d’un 
bleu plus clair que le dessus. 
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Tèle impressionnée en avant, finement poncluée, {ro <t élroil, à 
côtés presque parallèles; veux bombés et assez saillants; antennes 
orêles. — Pronotum en trapèze, ayant sa plus grande largeur près 
de la base, un peu rétréci tout contre les angles postérieurs, ses 
côtés presque droits et très obliques vers l'avant, la surface fine- 
ment et régulièrement ponctuée, les angles postérieurs largement 
impressionnés ainsi que les côtés, l'impression remontant le long 
des bords sans atteindre le sommet, une large impression au devant 
de l’éeusson. —- Écusson cordiforme, lisse, bombé. — Élvtres à 
peine plus larges aux épaules que la base du pronotum, faiblement 
atténués postérieurement, subconjointeinent arrondis à l'extrémité 
et denticulés latéralement sur plus du tiers de leur longueur, avee 
2 dents apicales à l'extrêmité de chaque élvtre, entre lesquelles se 
trouve un petit sinus. Disque parcouru par 4 grosses côtes arrondies 
et Lrès saillantes, entières à l’exceplion de la 3e qui est raccourcie 
avant l’apex, les intervalles entre ces côtes sont faiblement costi- 
formes, il n'existe aucune trace de poneluation. Disque orné d'une 
étroite l'ascie transversale droite touchant la marge el interrompue 
par la suture, située vers le quart postérieur; d’une autre fascie 
raccourcie de chaque côlé et située au tiers antérieur, enfin d’un 
petit point de même couleur que les fascies et situé dans langle que 
forment les 2e el 3e côtes en se réunissant à la base. — Prosternum 
rugueux, saillie large, arrondie au sommet; métaslernum échancré 
au bord antérieur et légèrement renflé. — Abdomen. faiblement 
ponctué, brillant, son dernier sternite largemenL tronqué-échancré 
(4); Larses postérieurs (rès longs, presqu'aussi longs que les tibias. 

Hab. : Colombie, État de Santander, Pampluna, 2.500 m. 
(P. Rochereau 1920). Cette espèce se place dans le voisinage de 
C. olivacea Saund, dont elle a à peu près la forme. 

Cette espèce doit avoir certains rapports avec C. coeruleipennis 
Obb. de Colombie dont je ne connais que la description, j'y relève 
les différences suivantes : Chez C. coeruleipennis le pronotum esl 
2 fois 2/5 aussi large que long, chez Rochereaui seulement 1 fois 7/10, 
chez la première espèce les angles postérieurs du pronolnm sont 
droits, obtus chez la 2e, chez celte dernière également la surface. 
du pronotum est assez finement et régulièrement ponctuée et non. 
grossièrement conme chez coeruleipennis, ses côtes élytrales ne 
sont nullement lranchantes, les bords sont denticulés à partir du, 
liers postérieur et non du quart, l’apex offre une petite échancrure 
entre les deux épines apicales, enfin cozruleipennis ne possède qu'une 
seule bande claire sur les élytres, mais ce dernier caractère seul 
serait Sans valeur car les bandes et taches disparaissent. souvent 
chez les Conognatha. 


